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En octobre 2018 a eu lieu la rencontre entre Patrick Bouchain (Architecte/La preuve Par 7), Del Zid (Artiste, 
Président et directeur artistique du festival MILATSIKA), Madi Mari Boinamani (DGS de la commune de 
Chiconi) et Rifay Boina (Directeur des Services, techniques, Urbanisme et foncier), initiée par Florence 
Gendrier, alors directrice des Affaires Culturelles. La commune de Chiconi a alors pour projet de construire 
une salle de spectacle et un équipement dedié à la musique, et vient d'installer un studio de répétition 
dans un container sur le lieu du projet. Cette rencontre a ouvert la possibilité de construire une démarche 
de préfiguration et de construction progressive d’un pole culturel et artistique à l'échelle d'un îlot  urbain ; 
prouvant la possibilité de création d'un terrain artistique, construit avec les artistes et usagers du territoire, 
à partir de bâtiments existants et selon un programme défini progressivement.
La Ville choisit alors de s'inscrire dans une démarche de programmation ouverte. Elle décide en 2019 de 
ne pas démolir le bâtiment de la MJC, dont le terrain aurait pu accueillir la future salle de spectacle, de 
le rouvrir, et d’y préfigurer un équipement culturel et artistique. Et d'expérimenter le programme dans le 
bâtiment de la MJC, dans le studio de répétition en face de la MJC, sur l’espace public, et dans différents 
lieux de Chiconi.

Chiconi est un vivier riche et prometteur de dynamiques culturelles et d'initiatives portées par les habitants, 
associations ou services communaux. L'arrivée et la présence de la Preuve par 7 a d’abord été un révélateur 
d'une démarche déjà esquissée par la Ville, puis a agi comme activateur d'ambitions. La Preuve par 7 a pu 
conseiller la commune dans sa mise en place de programmation et d'occupation de la MJC et s'associer 
dans la tenue d'une permanence territoriale et architecturale. Elle a tenu un recensement des évènements 
existants ; un travail de relevés de terrains, d'observations, de recueil de témoignages, compilés dans cette 
étude des usages. 

Cette étude des usages s'est ainsi nourrie de la permanence architecturale installée dans le bâtiment de la 
MJC, et d'un temps long d'activation, de mi-2019 à aujourd'hui début 2022. 
Elle a pour ambition de proposer un relevé des usages culturels et cultuels dans la commune de Chiconi, 
et plus particulièrement sur l'îlot de la MJC, désigné ici comme l'"ilot culturel'". Ce relevé de terrain est en 
quelque sorte le témoin de toutes les formes de pratiques, des larges besoins et potentialités du territoire 
en terme de culture. Il traduit finalement les ambitions de la commune de Chiconi, les accompagnant dans 
l'aménagement du futur pôle de développement culturel et artistique. 
Cette étude intervient dans le cadre d'un temps long d'activation, de réflexion et de compréhension du 
terrain. En effet, elle est le fruit d'une permanence menée par la Ville et la Preuve par 7 : mises à disposition 
des lieux de l'ilot culturel pour préfigurer les usages, recensement des évènements, des besoins, tenue 
de micro-chantiers pour réactiver les lieux et les adapter aux besoins, ... Elle contribue à l'a poursuite 
de la démarche de programmation ouverte, dans le sens d'adaptée et construite conjointement avec la 
commune de Chiconi, l'association Milatsika Emergence, la DAC, et les usagers et acteurs de la société civile, 
représentants de l'expertise d'un terrain culturel déjà très actif à Chiconi. Les pistes programmatiques issues 
de cette étude seront affinées et travaillées avec une équipe de programmistes recruté par la Ville, en vue 
d'élaborer l'étude de faisabilité, le programme et par la suite de recruter une équipe de maitrise d'oeuvre.

La présente étude, qui s'apparente à une enquête de terrain, se veut comme un cahier de conseils, développé 
pour aiguiller le travail de programmation puis de conception. Il a pour vocation d'être un petit manuel de 
décryptage, de compréhension spatiale, programmatique, symbolique et organisationnelle des lieux et de 
la culture à Chiconi. Il peut également être lu sous un angle méthodologique pour inspirer d'autres études 
des usages, relevés de terrain, de programmation, toujours "en actes" !

  

Préambule
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Chiconi est une commune de 8 000 habitants située sur l’île de Mayotte. Malgré sa 
situation géographique excentrée des principaux pôles urbains, elle porte en elle une 
richesse culturelle et artistique qui ne demande qu’à s’épanouir davantage. Cependant, 
le manque d’un « lieu » propice à cet épanouissement se fait sentir. 

Pour remédier à ce constat, la Ville de Chiconi, accompagnée de l’association Milatsika Émergence, 
de la Direction des Affaires culturelles de Mayotte (DAC) et de la Preuve par 7, s’est engagée vers 
une démarche de programmation ouverte, vouée à définir progressivement les besoins et les 
caractéristiques de ce futur pôle culturel de Chiconi. L’engagement volontaire de la commune, de 
ses élus et de ses services dans la démarche vient avant tout de la confiance et la liberté données 
à l’action des acteurs locaux 
Depuis l’ouverture des studios de répétition et de la permanence dans la Maison des Jeunes et 
de la Culture (MJC) de Chiconi en octobre 2019, le partage, l’apprentissage et la transmission sont 
les points d’entrée thématiques des événements qui y prennent place. Les studios, le bâtiment de 
la MJC et son parvis, deviennent pour les habitants de Chiconi un lieu de réunions, de pratiques 
artistiques et culturelles, d’ateliers, de loisirs, de représentations, et bien sûr un lieu de discussion 
du futur du Pôle de développement culturel et artistique prenant place sur le site même du projet.

Ces actions constituent un point de départ pour diffuser la démarche et faire émerger des 
programmes impensés. La permanence, tenue entre octobre 2019 et octobre 2021 par Albadawy 
Mattoir, un jeune chiconien, puis par Camille Hiolin, une jeune architecte lorraine, accompagne ces 
actions et révèle ainsi les besoins des usagers du lieu. Un réseau de lieux culturels se tisse avec, 
entre autres, le Royaume des Fleurs sur Petite-terre ainsi que le Paradis des makis à Iloni, du Collectif 
des Arts Confondus…
L’ensemble des acteurs impliqués dans la permanence ont pour but de préfigurer et programmer 
progressivement ce futur pôle de développement culturel et artistique, telle une œuvre qui leur 
correspondra. 

Davantage qu’un chantier classique d’équipement culturel, il s’agit de construire un parcours, un 
récit commun, une économie humaine du projet, de la conception à la réalisation. L’idée est de 
faire de ce lieu un espace dédié à des usages divers, à la fois artistiques, culturels et cultuels, dans 
le respect des spécificités de chaque pratique. Un lieu multiple et propice à former des acteurs de 
la filière musicale aux techniques d’organisation de concerts et à accueillir des répétitions et des 
démonstrations de chants et de danses. Un lieu muni d’un équipement culturel rayonnant sur le 
territoire pour fédérer diverses démarches culturelles et artistiques. Un lieu faisant signe dans le 
quartier, mettant en lumière les dynamiques locales.
En interrogeant l’idée d’une architecture populaire de Mayotte, en soulignant l’importance d’un 
dialogue interculturel respectueux, en partant lentement des pratiques existantes pour définir les 
besoins des usagers, cette démarche interroge également les principes de l’action publique à Mayotte.

1.1  Un pôle de développement culturel et 
artistique ambitieux, construit à partir  des usages 
et avec les usagers

1. PRÉSENTATION DU PROJET 
   DE PÔLE DE DÉVELOPPEMENT CULTUREL
   ET ARTISTIQUE À CHICONI 
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Un îlot culturel à Chiconi 
Aujourd’hui, nombre d'évènements musicaux de Chiconi ont lieu sur le plateau sportif extérieur, au 
cœur de nombreuses frictions d’usage. En effet, il accueille alternativement les matchs de basket-
ball, les jeux d’enfants, les mariages, ou encore les pratiques cultuelles lorsque les lieux habituels 
ne sont pas praticables. Chiconi compte aussi une bibliothèque située en partie basse du village, 
près du lagon, dans laquelle ont lieu des festivals d'écriture, des évènements de représentation 
musicale, ou encore des ateliers de médiation culturelle. C'est aussi en partie basse du village, que 
l'on retrouve la place AMBOUAR LAHI, dite aussi SICOTRAM. Cette place accueille des évènements de 
la vie quotidienne mais parfois également culturels (marchés artisanaux, Manzaraca, manifestations 
sportives, marchés, ...). Ces multiples juxtapositions mettent en exergue le besoin d’un lieu offrant 
des conditions professionnelles pour la pratique et la représentation musicale à Chiconi, en dialogue 
avec les MJC, la bibliothèque et les points lecture, les espaces dédiés aux pratiques traditionnelles 
et à la vie quotidienne des mahorais, indissociables d'une expression culturelle forte.

Il s’agit de permettre aux citoyens de participer au renouvellement urbain de la commune, d’envisager 
la valeur des lieux à partir de ceux qui les occupent, et de faire réseau avec les équipements culturels 
réactivés par la commune. La construction de la politique culturelle de la commune devient le 
moteur de son aménagement et de son développement : depuis le début de l’aventure, la Ville a ainsi 
crée une direction du patrimoine et de la culture, et constitué une équipe de projet autour du pôle 
culturel. La commune assume la prise de risque de s’installer dans le temps long, c'est à dire dans 
le changement, en partant d'un état des lieux, pour révéler le projet. 

L’aménagement de cet îlot devient ainsi un chantier de toutes les expérimentations, en commençant 
par les processus de projet et de stratégie de gouvernance. Plusieurs lieux emblématiques du village 
composent l'îlot : la Mairie, la Poste, la MJC à investir, le stade, le carrefour formé par les rues qui les 
desservent, situés dans un petit talweg. Tous constituent un terrain d’expérimentation fertile pour 
restituer des équipements publics à la population et travailler sur l’économie et la diffusion de la 
vitalité culturelle, déjà bien présente à Chiconi. Cette expérimentation porte également sur l'ingénierie 
foncière, technique (assainissement, réseaux, matériaux), urbaine, paysagère et architecturale. Les 
questionnements peuvent alors se multipler : qu’est-ce que sont des équipements publics ou 
collectifs - espace public, bâtiments ? Comment les aménage-t'on dans un bourg mahorais ? Quelle 
ingénierie financière ? Quels investissements progressifs ? Quid d'une réflexion en amont des phases 
de chantier habituelles ?
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2019 2021 2022 2023

Travaux d’éxécution de la salle de 
spectacle et des espaces publics

Travaux de réhabilitation 
du bâtiment de la MJC

Chantier 
interieur MJC 
(ville Chiconi)

Chantier EP
parvis MJC
(ville de Chiconi)

Mission de maîtrise d’oeuvre pour
la réhabilitation de la MJC

Etude des usages 

Calendrier prévisionnel du futur pôle de 
développement culturel et artistique (PDCA) de Chiconi

OCCUPATION DES STUDIOS, DU BÂTIEMNT DE LA MJC  ET DE SON PARVIS POUR PRÉFIGURER  LE PÔLE 
DE DÉVELOPPEMENT CULTUREL ET ARTISTIQUE (PDCA)

2020 2024

ACTIVITÉS ASSO DE MJCSC
DANS BÂTIMENT DE LA MJC 

   *COPIL : cominté de pilotage composé de la Ville de Chiconi, Milatsika, la Preuve Par 7 et DAC Mayotte 

COPIL tous les derniers jeudi du mois 

PERMANENCE TERRITORIALE (VILLE DE CHICONI) ET ARCHITECTURALE  

concours / étude 
maîtrise d’œuvre urbaine
et architecturale pour la 
SMAC et EP 

Etude de 
programmation

Finalisation 
étude des 
usages

Chantier ré
-ouverture MJC
(PP7)

20 février 2022
Réalisation : Preuve par 7
                 

Etude de 
faisabilité

PÔLE DE DEVELOPPEMENT 
CULTUREL ET ARTISTIQUE 

Ateliers, concerts, conférences, répétitions, formations sur le lieu du futur PDCA et avec d’autres lieux et structures à Mayotte / Évènements sportifs, culturels sur les places de Chiconi et l’ilôt de la MJC

Inauguration 
du Pôle 

et parvis de la
MJC

Livraison de la 
salle de 

spectacle et des 
espaces 
publics

Livraison du 
projet de 

réhabilitation 
de la MJC

Dépôt du 
permis de 
construire 

de la salle de 
spéctacle

Dépot du 
permis de 

construire de 
la MJC

Réouverture 
du bâtiment de 

la MJC

installation 
du

studio

+

1.2  Un projet qui se construit progressivement 
        dans le temps

1.
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La programmation ouverte :  

Plutôt que de considérer qu’un programme architectural ou urbain se fait en 
amont du chantier et qu’il est déjà défini au moment où celui-ci commence, 
le porteur de projet, commanditaire ou le maïtre d'ouvrage met en place 
une occupation progressive du site du projet, avant le début du projet. Cette 
occupation permet de révéler, par une présence et des activités sur le lieu, 
ses potentiels usages futurs, et de les intégrer au programme – qui reste ainsi 
ouvert. Chaque acte, chaque occupant, contribue à la programmation finale et 
à l’aménagement du bâtiment et permet de “tester” le programme. Il s’agit d’un 
temps actif, vivant et d'observation-restitution, qui s’inscrit dans la durée et 
dans le territoire, et qui mobilise les volontés de faire sur place. Le programme 
se teste, la conception s’enrichit, et au fur et à mesure les actes constructifs, 
même modestes, préparent le chantier.

Une permanence territoriale : 

C'est l'acte de vivre l’espace étudié afin d’être au plus près de ses usagers et de 
mieux cibler les besoins réels d’un projet. Elle permet de mettre en œuvre la 
programmation ouverte. Sur le site du projet, un local est ouvert par un ou une 
permanente. La permanence devient le lieu catalyseur d’une communauté de 
personnes avec leurs idées et désirs, qui se concrétisent et viennent enrichir la 
programmation. Le temps long de la permanence permet d’accepter les rythmes 
de chacun et de laisser l’imprévu prendre sa place ; que les phénomènes 
ordinaires, par leur bon sens, retournent le modèle imposé.

Usage:

Pratique, manière d'agir ancienne et fréquente, ne comportant pas d'impératif 
moral, qui est habituellement et normalement observée par les membres d'une 
société déterminée, d'un groupe social donné.  (source CNTRL)

Kibushi et Shimaoré, quelques clefs :
Fundi : 
Littéralement "celui qui sait", qui possède 
le savoir sur un domaine, ou en général. 

Gaboussi (gaboussa) : 
Instrument à corde traditionnel, apparenté 
à un guitare. Il est réalisé en bois et en 
peau de chèvres.

Kayamb: 
Instrument à percussion, réalisé en bois 
et qui ressemble à un petit radeau. Il est 
utilisé pour jouer le séga et le maloya. 

Mbiwi : 
Danse et chant pratiqués par les femmes 
rythmés par un instrument fait de batons 
de bois ou de bambou.

1.2 Un vocabulaire pour l'étude des usages 

1.
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Le partenariat public-privé vertueux : 

La chaîne traditionnelle de l’aménagement se transforme. De nouveaux 
acteurs émergent et gagnent en légitimité : collectifs d’habitants, de praticiens 
ou d’usagers, structures coopératives regroupant investisseurs publics et 
privés, groupements d’associations et de petites structures aux compétences 
urbanistiques pas toujours définies…

La Preuve par 7 réfléchit aux outils, juridiques, économiques, légaux, qui 
permettent de construire une autre façon de travailler ensemble à la 
transformation urbaine, en mettant au cœur de cette réflexion la notion d’intérêt 
général.

Préfiguration : 

Mise en place d’usages sur un site pendant une période donnée permettant 
de préparer, tester, ajuster et contribuer à définir la forme et la programmation 
finale d’un projet. Il est bien question de tester et d'experimenter des usages ou 
programmes, portés par des acteurs ou associations, afin de réveler les besoins, 
les envies, les ressources, les capacités d'accueil de l'existant, les phases, 
besoins de travaux, gouvernance, les résultats de la préfiguration permettant de 
contribuer à la programmation, gouvernance et conception formelle du projet.

Maulida Shenge : 
Chant religieux et politique. Il accompagne 
ceux qui le pratiquent dans tous les actes 
de la vie quotidienne. Il est pratiqué autant 
par les hommes, qui l'accompagne avec le 
tari dari et fumba, que par les femmes.

Dahira : 
Chants soufis, accompagnés d'une 
danse codifiée pratiquée debout par les 
hommes, et parfois assise par les femmes.

Debaa : 
Danse ancestrale aux gestes lents 
pratiquée par les femmes et accompagnée 
par des chants mélodiques. 

Chigoma : 
Danse essentiellement pratiquée par les  
hommes, accompagnée de percussion.

Chiconi vient de l'arabe 
soukini, littéralement "place 
du marché public"
traduction issue dus site internet de la commune

Pratique:

"Une pratique peut être issue d'un savoir-faire, compétence résultant de l'exercice 
habituel d'une activité". On entend dans cette étude par "pratique" la déclinaison 
des différentes disciplines culturelles : chant, musique, danse. Ce terme permet 
également d'inclure la notion de pratique cultuelle, très importante sur le 
territoire mahorais et dans le quotidien des habitants de Chiconi. 
(source CNTRL)
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À CHICONI
« Comment un projet de 
développement culturel 
ambitieux à l'échelle de l'îlot 
peut-il intégrer la diversité 
des dynamiques culturelles 
existantes aux 
ambitions plus larges de 
développement urbain de la 
Ville de Chiconi ?»

@ source Hiolin Camille
8
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Objectifs portés par la Ville de Chiconi et la Preuve par 7 :

À court terme : 
- Recueillir, documenter, analyser et tirer les enseignements des actes, évènements, interventions 
menées sur l'îlot depuis octobre 2019 dans le cadre de la démarche de programmation ouverte 
initiée par la Ville de Chiconi.
- Nourrir le travail d'élaboration du programme pour le "pôle de développement artistique et culturel" 
de l'îlot culturel.

À moyen terme : 
- Fédérer les acteurs du monde culturel et artistique autour d’un projet commun et partagé : légitimité 
et appropriation des lieux informels et transitoires, créer ou recréer un lien entre les institutions 
locales et les usagers ou organisations informelles qui contribuent à faire vivre et évoluer le quotidien 
culturel de la ville. 
- Révéler le potentiel et l’importance des espaces publics dans le projet de pôle de développement 
culturel et artistique.
- À travers la préfiguration d'installations urbaines ou micro chantiers : insuffler une dynamique et 
des initiatives pour la construction locale et solliciter les acteurs locaux (culture constructive) pour 
la réalisation du Pôle de développement culturel et artistique et ses environs.

2.1   Une étude des usages pour réveler les 
potentiels, féderer et nourrir la programmation.

2.2 Liste des documents de l'étude des usages.
     Fiches d’analyses spatiales : constellations des acteurs, plan des lieux qui accueillent  la culture, 
plan des usages et pratiques de l’îlot et du territoire plus largement. 
     Fiches usages : panachage de différents types d'usages : MJC + parvis, studio + burger à la rash, 
espaces publics et seuils, plateau sportif et programmation déjà envisagée de la salle de spectacle    
     Fiches thématisées par problématiques : Gestion/Gouvernance, Projets de la ville
     Problématiques programmatiques : ayant pour but d'orienter la stratégie programmatique 
et urbaine de la phase pré-opérationnelle et opérationnelle du mois de février. 

2. UNE MÉTHODE DE TERRAIN POUR UNE 
ÉTUDE DES USAGES CULTURELS À  CHICONI
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2.3 Une permanence, deux méthodologies 
expérimentées  

1ère phase, permanence territoriale 
La première phase de l’étude des usages est initiée en même temps que la 13ème édition du festival 
Milatsika avec la permanence d’Albadawy Mattoir.
En partenariat avec la Ville de Chiconi, et dans la suite de l’installation des modules des studios 
en août 2019, la Preuve par 7 saisit l’occasion d’investir le bâtiment de la MJC, sous-occupée 
jusqu’ici, pour y installer une permanence territoriale. Albadawy Mattoir commence ainsi son travail 
de permanence. Il participe à la construction des partenariats avec les différents usagers du lieu, 
coordonne la démarche avec les référents de la Ville de Chiconi et de Milatsika Émergence, pour la 
conception de la programmation de l’occupation du lieu ainsi que l’élaboration du projet. En tant que 
résident de la commune, il a déjà une connaissance fine à la fois des habitants, de la mairie, et du 
tissu associatif et culturel de Chiconi.

Il organise de nombreuses réunions en petit comité, des réunions publiques et groupes de travail 
communs pour réunir et intégrer différents acteurs à la démarche : le service Politique de la Ville 
de Chiconi, le service culturel de la commune, la bibliothèque de Chiconi, etc. Pour Albadawy, 
cette « mise en action » sur le terrain est rendue possible grâce aux liens existants avec la Ville de 
Chiconi. Son expérience passée dans la collectivité, comme chargé de mission finance et ressources 
humaines, l'a doté d’une bonne connaissance de l’orientation stratégique de cette collectivité et de 
son fonctionnement. L’enjeu est d’arriver à faire émerger les usages de ce lieu, afin d’accompagner 
la ville de Chiconi à définir finement la commande et la programmation de l’équipement culturel 
à créer. À ce titre, selon la Directrice des Affaires Culturelles alors en poste, Florence Gendrier :                            
« la permanence d’Albadawy Mattoir fait écho à l'action des Nouveaux commanditaires initiée par la 
Fondation de France : il travaille à la définition d’une commande, et le fait depuis le terrain. À Chiconi, 
la perspective de la permanence est vraiment ouverte, car elle est destinée à définir la commande. » 

La permanence devient rapidement un espace de rencontres et d’échanges  entre les différents 
acteurs du projet : la population, les usagers et les partenaires. Elle a vocation à relever des usages, 
faire émerger des besoins d’ateliers, mettre à disposition des espaces voués à l’épanouissement 
musical, etc. Albadawy Mattoir, permanent territorial, réalise en plus de la permanence un diagnostic 
culturel, en cartographiant in situ les usages et pratiques, et évènements culturels à Chiconi. 
La première étude considère les pratiques et évènements ayant eu lieu pendant six mois, de mi-
octobre 2019 à mi-mars 2020. La crise sanitaire du Covid-19 a marqué une pause dans la tenue 
d’évènements dans la commune. 
Basée sur une grille de questions reposant sur des données qualitatives et quantitatives, l’étude des 
usages a été préparée en amont à partir d’une plateforme (KoboToolbox), un outil open-source pour 
collecter des données sur le terrain. Cette étude des usages a permis de dresser un état des lieux 
en termes de dynamique culturelle à Chiconi en recensant les centaines d’actions et d’évènements 
culturels et cultuels qui se tiennent chaque année à Chiconi, organisés par les habitants de Chiconi, 
des associations locales, ou d'autres organismes telle la bibliothèque de Chiconi.

Cette étude des usages s’appuie sur une permanence territoriale et architecturale, 
tenue successivement par Albadawy Mattoir, jeune diplômé en administration publique 
et né à Chiconi, d’octobre 2019 à décembre 2020, et par Camille Hiolin d’octobre 2021 
à aujourd'hui, jeune diplômée en architecture, originaire de Nancy. 
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2ème phase, permanence architecturale + étude/formalisation  

Entre octobre 2020 et octobre 2021, la Ville poursuit la démarche de préfiguration par l’occupation 
du bâtiment de la MJC et sa programmation culturelle, sans permanent, Albadawy Mattoir ayant 
quitté la permanence pour les services financiers de la Ville. La Preuve par 7, de son côté, en cours de 
structuration pour une deuxième "saison" de sa démarche, ne souhaitait plus employer elle-même 
un nouveau permanent. Il était envisagé que la suite de la permanence soit portée par une structure 
locale, afin de mettre en oeuvre un "plan guide en actes", en lien avec la permanence architecturale 
de conception et "ponctuelle", installée début 2021 pour le chantier de la MJC.
A l'été 2021, plusieurs éléments ont finalement convaincu la Preuve par 7 de poursuivre une nouvelle 
permanence sur le site : la nécessité de ne pas perdre trace des usages en cours sur la MJC depuis 
le départ du dernier permanent, la complexité du lancement d’un "plan guide en actes" à l’échelle 
de l’îlot et la demande de la Ville de Chiconi à la Preuve par 7 de finaliser l’étude des usages débutée 
fin 2019. 
Cette fois-ci, la nouvelle permanente est une architecte et une métropolitaine. Camille Hiolin avait 
travaillé sur la permanence architecturale pour JBA architectes concernant les études de conception 
de réhabilitation du bâtiment de la MJC pendant 6 mois. Elle change donc de casquette mais pas 
de lieu de travail, de la permanence de maîtrise d’œuvre à la permanence d’assistance à maîtrise 
d’usage, et débute le travail de l’étude des usages en octobre 2021.

S'opère alors une prise de connaissance du travail de relevés effectué sur les évènements culturels 
et cultuels entre 2019 et 2021. Des enquêtes de terrain sont également réalisées sous la forme 
de fiches par types d’usage et activités observées, compréhension de l’organisation spatiale et 
programmatique, envies et besoins des usagers. L'architecte en permanence prend contact avec le 
tissu d'acteurs présents sur le terrain et réalise des entretiens avec les artistes locaux, recueille les 
expériences, et fait la retranscription de leurs pratiques, en analysant les espaces qui accueillent la 
culture à travers l’expérience vécue d’un artiste/musicien. 
Son travail s'organise également sous la forme de collectes d’informations auprès des organisateurs 
et usagers d’un espace (parvis, MJC, studio d’enregistrement) ; de création d'une cartographie 
des programmes, usages et des (acteurs locaux et extérieurs) autour de l’îlot ; de compréhension 
de la mémoire des lieux à travers les pratiques et temps forts qu’il a accueilli (festival Milatsika, 
programmation de la permanence, programmation culturelle de la ville), d'organisation de micro-
chantiers, d'inventaire des ressources humaines et matérielles locales.

Sa mission s'étend à l'accompagnement de la préfiguration programmatique avec des figures du 
monde associatif et culturel et les instances de la commune de Chiconi, dans le but de révéler les 
potentialités culturelles de la ville et des usagers, mais également de valoriser tous les acteurs du 
milieu culturel et de les fédérer autour d’espaces formels et informels d’expressions artistique et 
culturel.

Réactivation du réseau associatif Etude des usages Finalisation étude des usages

octobre 2019 décembre 2020 octobre 2021 février 2022

1ÈREPHASE 2ÈMEPHASE

l'îlot
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Nous avons construit la méthodologie de l'étude suivante sur trois axes  : la programmation, les 
enseignements du relevé de l'étude ainsi que le travail de terrain. Le travail de relevé, appuyé par 
la méthodologie mise en place et énoncée plus haut, nous a permis de tirer des premières pistes de 
réflexions que nous introduirons dans cette étape intermédiaire du rendu. Le présent document est 
l'occasion d'émettre des réflexions et de les mettre en discussion entre les membres partenaires clés du 
projet : Ville, Milatsika Emergence, Direction des Affaires Culturelles, la Preuve par 7.

«  Comment parvenir à proposer une programmation qui intègre différentes 
échelles (commune, département, nationale) d’expression et de pratique de 
la culture sans privilégier une au dépit de l’autre ? »

« Comment fédère t'on et responsabilise t'on les usagers dans le 
fonctionnement de ces lieux ? Est-ce en requestionnant les échelles ou les 
systèmes de gestion, le statut des espaces et leur rôle ?

/

/

3. LES ACTEURS, LIEUX ET PRATIQUES 
CULTU(R)ELS À CHICONI :  

CHICONI: 
DES DYNAMIQUES ET 
AMBITIONS PLURIELLES

«  Comment construit- on et aménage-t'on collectivement un équipement et 
un espace public en déployant une méthode qui intègre les acteurs locaux ?  »

/

3.1  Les questions qui guident la démarche

12

«  Comment tirer les enseignements d'une programmation ouverte, dans 
l'écriture d'un projet de Pôle de développement culturel et artistique ?  »

/
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Les enquêtes de terrains, les entretiens avec les acteurs locaux ainsi que le recensement et l'analyse 
des événements préfigurés en 2019 à 2020 nous a permis d'identifer un terreau prometteur d'acteurs 
culturels dans la ville de Chiconi. Afin de comprendre leur organisation sur le territoire et identifier les 
lieux emblématiques de la culture, cette étude propose de cartographier ces acteurs ainsi que les lieux 
qu'ils utilisent, dans le cadre de l'expression de leur pratique cultu(r)elle. Cette première étape a pour 
conséquence de dresser la richesse et les potentialités du monde culturel à Chiconi. Il est également 
question de confronter la pratique de ces espaces avec le statut juridique de ces acteurs.

Trois grands types d'acteurs culturels peuvent être dégagés selon leur statut juridique d'action à Chiconi et 
plus largement à Mayotte : 
             Les acteurs issus des institutions publiques : la commune de Chiconi et le Département 
             de Mayotte.
             Les acteurs issus du monde culturel "formalisé" par une structure juridique : les associations                                                                                                                                     
             culturelles loi 1901 
             Les acteurs culturels indépendants, sans structure juridique) dont :
             - les acteurs aux pratiques régulières : reconnues par les institutions
              - les acteurs aux pratiques spontanées : qui se fédèrent et se rassemblent de manière autonome

@ sourceVille de Chiconi

3.2    Les lieux et acteurs en présence
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Aujourd’hui, à l’échelle de Mayotte, la ville de Chiconi se place comme la référence culturelle de l'île, du 
fait du nombre d’artistes et d’associations culturelles et cultuelles que compte la ville. 
Ainsi, pour ce projet de Pôle culturel et artistique, il n'est pas question de tout créer, ou d'imaginer 
une dynamique culturelle ex nihilo. L'enjeu est bien de révéler et servir ces acteurs, en les intégrant à 
l'écriture d'un projet et en structurant progressivement sa gouvernance. L'accompagnement de ce vivier 
d'acteurs a pour ambition de faire émerger un projet partagé par le plus grand nombre.

Nous plaidons pour faire connaître, redécouvrir ou valoriser ces acteurs peut-être petits par leur taille, 
mais dont l’impact n’est pas anodin. Ces acteurs informels qui contribuent déjà ou contribuaient à 
véhiculer la culture ont besoin de l’appui et du soutien des institutions publiques et étatiques. Il est 
essentiel de leur accorder une place et un rôle dans le futur Pôle de développement culturel et artistique. 
Il s’agit ici de considérer les acteurs qui peuvent s’avérer être de précieux alliés pour préfigurer ensemble 
le projet, valoriser intelligemment leur légitimité dans le quartier et la confiance qui leur est donnée par 
les habitant.e.s. 

Le monde culturel associatif à Chiconi :  
Un vivier des possibles

@Nolwen Auneau
16

Considérer dans un premier 
temps l'existant aussi bien
dans sa dimension spatiale, 
sociale, politique, culturelle
mais bien souvent à Mayotte 
et à Chiconi, 
également dans sa 
dimension cultuelle

En quoi la prise en compte et intégration du monde culturel et associatif 
déja présent sur le territoire à Chiconi est un moyen de fédérer la société 
civile et les institutions derrière un intérêt et projet commun ?
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L’ancien tribunal

LES ASSOCIATIONS CULTU(R)ELLES DE CHICONI : 
diversification et richesse des pratiques relevées
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Le département de Mayotte est situé dans l’archipel des Comores dans le canal du Mozambique. 
Il est placé sous protectorat français en 1848, suivi par le reste de l’archipel des Comores à la 
fin du 19ème siècle. En 1974, la France organise un référendum sur l’indépendance de l’archipel 
des Comores, et l’île de Mayotte vote pour demeurer française à deux reprises. Les trois autres 
îles de l’archipel deviennent l’Union des Comores, qui réclame depuis la souveraineté sur l’île de 
Mayotte. Mayotte devient département et région française d’outre-mer avec l’institution unique du 
Conseil départemental en 2011, et région ultrapériphérique de l’Union européenne en 2014. Cette 
quête d’un statut parmi les autres territoires de l’océan Indien se ressent dans le tissu urbain et 
architectural. L’île devient département d’outre-mer en 2001, ce statut marquant l’apparition d’une 
administration décentralisée avec des communes et un conseil général. Cet élan est accompagné 
d’une construction massive d’établissements scolaires, dans un but de rattrapage de l’île par rapport 
aux administrations et services métropolitains. 

Or, avant la création des bibliothèques ou des MJC dans les années 1990, la culture était peu prise 
en compte dans les plans de constructions des bâtiments pour accueillir les institutions publiques. 
Aujourd’hui, cela se traduit par une carence en équipements et offres culturels à l’échelle de Mayotte, 
avec une faible proportion de musées, salles de spectacle, écoles de danse ou de musique, salles 
de théâtre, tiers lieux culturels, etc. Ce manque d’équipements et de lieux est particulièrement 
visible à Chiconi au regard de la richesse des initiatives culturelles. Il est saisissant de remarquer 
à quel point ce déficit n’a pas freiné la mise en place de dynamiques culturelles portées par les 
acteurs qui se composent seuls ou en association à Chiconi. L’enjeu ici est donc de savoir comment 
répondre à leurs besoins afin d’inventer ou de dessiner les équipements et l’offre culturelle adaptés 
à la particularité et à la richesse de leurs pratiques culturelles plurielles, en considérant le contexte 
climatique, social et politique propre à l’île.

Chiconi : un manque d'infrastructures culturelles, 
traçe d'une histoire mouvementée

18

« Comment répondre aux besoins en infrastructures sans gommer les 
richesses et particularités des pratiques culturelles et cultuelles sur 
le territoire de Chiconi ?  »

« En métropole, on 
entend beaucoup parler de 
programmation hors les 
murs ! Ici, on ne fait que 
ça, programmer hors les 
murs ! Aujourd'hui, nous 
voulons construire, pour 
diffuser, pratiquer et faire 
vivre la culture ! » 
Del Zid, fondateur de Milatsika

« Chiconi regorge de talents, cette salle de spectacle, 
elle devra servir à tout le monde ! »  
BIG-H, chanteur et guitariste du groupe TALANGU , 

« On se rassemble tous ensemble, voila tout, 
sortir son gaboussi simplement pour jouer ! »  
Bush, joueur de gaboussi, membre de l'association Sarera,
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@ source Daman Studio

@ source Daman Studio
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Aujourd’hui, à l’échelle de la commune de Chiconi, on peut également observer une dynamique de mutation 
et de développement. En effet, le travail d'enquête mené avec le service technique de la commune a permis 
de révéler un grand nombre de chantiers de construction, réhabilitations, aménagements ou encore de 
création, extension ou reprises de réseaux. Ces mutations urbaines, architecturales et sanitaires traduisent 
la volonté de la Ville de faire de Chiconi un territoire propre, accueillant, bien pourvu en établissements 
scolaires, périscolaires, en logements. Ce travail d'enquête a également mis en lumière l'importance de 
constituer une équipe des services communaux suffisamment préparés et investis pour mener à bien tous 
les grands projets nécessaire pour faire de Chiconi, quartier prioritaire de la politique de la ville, une ville qui 
développe un réseau, des moyens et infrastructure adaptés et de qualités pour accompagner ses habitants 
dans leur épanouissement quotidien. 

Chiconi, un territoire qui se construit progressive-
ment et se réinvente selon de nouveaux modèles

Le Pôle de développement culturel et artistique : quelle place au sein d'un 
territoire plus large, en mutation urbaine et programmatique ?

Parc des sports et aménagement de la plage de Sohoa, 
Aménagement du parking, création de farés supplémentaires (6), Ajout d'un bloc de restauration supplé-
mentaire 
Aménagement d'un espace de loisir, ajout de mobiliers urbains, mise en place d'un bloc sanitaire mutua-
lisé entre les 3 points de restauration, mise à disposition d'un espace sportif, avec la volonté de conserver 
un maximum d'arbres existants

Les projets en cours de réalisation ou à l'étude à Chiconi : 

1

Plateau Polyvalent de Ourini
Construction d'un terrain de jeu, de gradins couverts et de vestiaires attenants au terrain.
Construction de sanitaires et salle de réunion, bureaux des administrations.
Construction de deux espaces de sport de combat (type Dojo modulable), et intégration d'un mur 
d'escalade. Intégration des qualités environnementales dans les constructions réalisées par la maîtrise 
d'oeuvre.  

2

Aménagement du cimetière communal
Phase 1: Terassement des cheminements piétons à l'interieur du cimetière et mise en place d'éclairage 
public (type, poteaux electriques solaires), ajout d'un local technique pour le service d'entretiens, création 
d'un espace équipé et adapté pour accueillir les rituels de soins induit par la religion musulmane.
Phase 2: Solution à trouver pour la mise à disposition d'un carré catholique dans le cimetière historique 
de Chiconi, délimité et séparé spatialement. 

3

Installation de l'éclairage public dans la commune
Objectifs en cours sur le moyen terme : Mise en place de poteaux éléctriques solaires dans toutes les 
rues et voies accessibles de la commune.

4

Mise en place d'un schéma directeur de gestion des eaux: 
Objectifs sur le long terme : Installation des canniveaux de gestion des eaux de pluies sur toute la com-
mune et travaux de terassement et VRD pour l'assainissement. 

5

Aménagement d'un ponton sur la baie
Projet de redynamisation du front de mer, implantation d'un ponton, d'une rampe de mise à l'eau et d'un 
espace de transforamtion des produits de pêche.

6
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Travaux d'identification et d'adressage des immeubles et voiries
Adressage de toutes les constructions recencées de la commune (en cours depuis 3 ans), création d'une 
adresse postale designée à toutes autorités

7

Travaux de réhabilitation de l'ancien Magaza vanille
Conservation de l'ancienne batisse, rénovation et reconversion du programme. Au rez-de-chaussée im-
plantation d'un point de vente de produits alimentaires issus d'une filière agricole structurée et surveillée, 
travail de tracabilité des produits pour assurer un marché exemplaire, travail sur le droit du travail, et la 
rédution des emplois clandestins. 
Une extension du bâti permettra d'accueillir au premier étage 

8

Travaux de rénovation et extension du bâtiment de la mairie 
Rénnovation de l'ancien bâtiment de la poste actuelle extension de la mairie (toiture, double plafond, 
sol,,..). 
Création d'un bâtiemnt annexe, pour accueillie une espace de restauration et des vestiaire au rex de 
chaussé. Création de bureaux pour le service technique au 1er étage

9

Poissonerie du front de mer
Création d'un espace de vente et stockage des produits issus de la pêche dans la baie. Mise en place 
d'un espace d'accostage homologué et d'un ti-rando. Installation des bureaux de l’association de pêche 
au 1er étage du bâtiment. 

10

Lotissement de Ourini Tranche 01/02
Discussion autour d'un projet de logements collectifs sur 7450m² pour 70 logements. Projet en phase de 
consultation.

11

Lotissement AL460 ZPG
Plan d'aménagement de 40 logements, permis d’aménager et plan de raccordement des logements.

12

RHI Quartier Rassi
Mise en place d'un plan communal de lutte contre l'habitat indigne. Dossier de demande de financement  
lancé 

13

RHI Quartier Antapagna
Création des espaces publics, mise en place des réseaux d'eau et d'assainissement, démolition des 
constructions illégales.

14

Travaux de réhabilitation sur le bâtiment de la MJC de Sohoa
Création d'un bâtiment annexe pour l'accueil d'un espace bibliothèque, ajout de salle et d'un espace de 
projection visuelle. Intégration d'un espace microfolie. 

15

Travaux de réhabilitation/création de réféctoires dans les écoles
Dans les écoles de Sohoa, Moussimi, Ourini, Matsabouri il s'agit d'une opération de construction réhabili-
tation d'un bâtiment pour l'implantation d'un réfectoire. L'école de Matsabouri est en phase de chantier. 

16

Travaux de réhabilitation sur le bâtiment de la MJC de Chiconi
Réhabilitation, Extension et mise aux normes sécurité et accessibilité aux personnes à mobilité réduite.

17

Projet d'équipements et espaces public pour le futur Pôle de développement culturel et artistique
Aménagement des espaces publics, et réhabilitation et construction des équipements étudiés ici 

19

18
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@ source Milatsika Emergence

@ source Milatsika Emergence

@ source Milatsika Emergence

@ source MJCSC
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« En quoi est-il important d'identifier et de considérer toutes les 
formes de pratiques culturelles et cultuelles, puis la déclinaison 
d'usages qui existe sur le territoire de Chiconi ?  »

Les types de pratiques les plus courantes à Chiconi :

Pour organiser l'étude, nous avons voulu identifier les lieux de la culture en proposant de les situer 
à l'échelle communale, par types de pratiques. Dans un premier temps, nous avons donc identifié 4 
pratiques : la musique/chant, les pratiques cultuelles qui englobent le debaa, le chigoma, le dahi-
ra, le maulida shenge, le moulidi mais également; la danse (hip-hop, traditionnelle, contemporaine, 
zumba, afro beat...), soit tout style n'ayant pas de connotation religieuse tout autre genre qui n'a pas 
une connotation religieuse; et enfin les festivités (soirées, festivals, Open Mic). Nous les avons rele-
vées sur le territoire large de Chiconi et Sohoa pour mettre en lumière les espaces largement utilisés, 
polyvalents et inversement, ceux spécialisés dans une pratique en particulier.

Les formats de ces pratiques à Chiconi :

À l'instar de la richesse et de la diversité avec laquelle ces pratiques sont déclinées de 
différentes manières par les acteurs mahorais sur le territoire de Chiconi, nous proposons 
de préciser chaque pratique en fonction de ces formats relevés sur le territoire observé. Par 
format, nous entendons la manière avec laquelle on partage cette pratique : cela englobe 
donc la formalisation, l'apprentissage, la valorisation, mais également une question de 
temporalité avec la fréquence des occurences. 
Il est possible de les catégoriser sous quatre formats, propres à cette étude des usages à 
Chiconi :

     Médiation : pour transmettre et sensibiliser un public pas encore  initié. Peut également ren
      voyer à l'idée de transmission de pratiques, ou encore à la transmission de pratiques anciennes 
     ou ancestrales qui pourraient se perdre avec l'évolution des générations. Cela permet de 
     valoriser et affirmer une empreinte culturelle forte mahoraise.

    Rassemblements : c'est le terme employé par les mahorais pour les pratiques
     cultuelles qui se produisent officiellement ou officieusement, devant un public pour
     des occasion particulières (décès, Manzaraca, fêtes religieuses) avant la départe-
     mentalisation de l'île. Il s'agissait alors également de rassemblements de rassemblements 
     politiques décisifs, qui ne sont plus d'actualité depuis la départementalisation. 
     Cette pratique peut enfin avoir lieu de manière privée, en comité restreint. 

    Répétition : ce qui est relatif aux entraînements, notamment pour les groupes ou       
     associations de danse et de chant culturel, mais parfois également cultuel. 
     Cela fait suite à l'officialisation de leurs pratiques par des associations reconnues, qui se 
     retrouvent dans des lieux ou bâtiments publics pour s’entraîner.

    Représentation publique:  forment l'ensemble des spectacles, concerts, 
     démonstrations publiques, etc. soit toutes formes de formalisation de 
     la pratique dans un lieu public, , incluant un public spectateur.
 

3.3  Les usages relevés : cartographie par types de 
pratiques et formes d'utilisation
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La MJC a fait l'objet d'une première étude programmatique "en actes" dans le cadre de la per-
manence, qui a débouché sur un projet de réhabilitation actuellement en cours. Elle a pu être 
réinvestie par les associations, acteurs locaux et intervenants extérieurs. Depuis l'investisse-
ment de la MJC en octobre 2019, une évolution positive et continue de la fréquentation est 
observable, légitimant ainsi la volonté de ne pas démolir et valoriser ce lieu socioculturel. Et 
c'est à partir des usages expérimentés pendant plus d'un an qu'a été élaboré en janvier 2021 le 
cahier des charges concernant l'actuelle réhabilitation. Aujourd'hui, et pendant le temps des 
études de conception, le lieu continue à vivre et à être investi par les associations et acteurs 
locaux, et sa programmation ne cesse de s'enrichir des usages qui s'inventent en ces lieux.

1

3

5

OPEN MIC* : littéralement une scène ou-
verte, aux artistes sans contrats qui viennent 
librement occuper la scène le temps d'une 
performance musicale, théâtrale ou humo-
ristique. C'est l’occasion de faire découvrir 
des nouveaux talents.

PRATIQUES CULTURELLES SUR L'ÎLOT :

répétition

Le plateau polyvalent nommé "pla-
teau sportif", lieu hybride qui accueille 
à la fois rassemblements sportifs de 
jeunes, discussions de rue, événe-
ments publics, pratiques cultuelles 
et culturelles (Manzaraca, Mbiwi). Il 
est également le lieu qui a vu naître 
le festival Milastika, il est adapté par 
ses différents usagers en fonction de 
leurs besoins. 
Jusqu'à cette date, il accueillait éga-
lement les évènements sportifs asso-
ciatifs. 

Site du "Burger à la Rash", lieu de pra-
tiques culturelles et musique transi-
toire. Ancien restaurant le Fouhara, 
depuis le printemps 2021, il accueille 
un fast food, des évènements de mu-
siques urbaines type OPEN MIC*, des 
initiatives théâtrales, etc. Dans le 
cadre de cette étude, c'est un espace 
qui gagnerait à être intégré à la ré-
flexion sur l'îlot culturel comme lieu 
d'expression de la culture chez la jeu-
nesse à Chiconi. 
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Des cours de danse ont été organisés chaque semaine en 2020 dans le cadre de la permanence, 
dans  la MJC, avec trois écoles élémentaires de Chiconi. Au mois de février 2020, plusieurs 
évènements ont eu lieu : une représentation finale devant plus de 400 spectateurs ; une visite 
guidée de la MJC à destination des jeunes de Chiconi, afin de découvrir l’histoire du lieu et des 
aînés qui ont marqué la commune de Chiconi ; un concert conte musical intitulé « ICIBALAO », 
premier grand événement à s'être déroulé sur le parvis de la MJC. Ces moments festifs ont per-
mis de redonner à la MJC de Chiconi, un rôle de lieu fédérateur de la culture sociale.  Depuis, le 
parvis est un espace d'accueil pour des événements culturels, des projection de documentaire, 
les journée de l'architecture, des contes pour enfants, etc.

En octobre 2018, en contre bas de la 
ravine, sur la route de Bilambou, deux 
modulaires sont installés. Ils accueillent 
le studio de répétition, et le bureau de 
la direction de la culture et du patri-
moine Chiconi. Ces studios font suite à 
une demande de l'association Milatsika 
à la DAC Mayotte et ont pour vocation de 
favoriser l'accompagnement technique 
des artistes et groupes issus de Chiconi. 
Aujourd'hui, la programmation culturelle 
de la commune est assurée par cette di-
rection de la culture et du patrimoine, 
créée en septembre 2021 à la suite de 
la démarche de projet sur l'îlot culturel. 

2

4

UN ÎLOT CULTUREL IDENTIFIÉ PAR UNE RICHE DIVERSITÉ 
DES LIEUX QUI ACCUEILLENT LES DYNAMIQUES CULTURELLES DE LA VILLE.
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Occupation des lieux par formats :

Représentation publique/ ensemble des spectacles, 
concerts, démonstrations publiques

Répétition/ entraînements notamment pour les groupes 
ou associations de danse et de chant culturel

Rassemblements/ toutes les pratique cultuelles qui se 
produisent officiellement ou officieusement, devant un pu-
blic ou en petit comité

Médiation/ transmettre et sensibiliser un public pas en-
core initié, ou encore la transmission de pratiques an-

34

5

4

21 3

PLUSIEURS FORMATS POSSIBLES
DES PRATIQUES OBSERVÉES :

« On répète parfois sur le parvis, 
mais très rarement, le bruit y est 
mauvais, on n'arrive pas à s'écouter 
pour jouer ensemble »  
Antuat, présidente de l'association Chokchokou , 
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Occupation des lieux par formats :

DES ESPACES DIVERS POUR UNE RICHESSE CULTURELLE
 À VALORISER DANS L'ÎLOT

35

5

4

21 3
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AMBITIONS PROGRAMMATIQUES SUR L'ÎLOT:
QUELLES MUTATIONS ENVISAGÉES PAR LA VILLE DE CHICONI
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La MJC de Chiconi, un lieu qui a vu naître un grand 
nombre de jeunes initiatives culturelles :

« Comment imaginer une forme de gestion qui 
intègre la richesse des acteurs qui occupent et 
animent quotidiennement l'espace ? » 

La MJC de Chiconi n'est pas seulement un lieu stratégique pour le projet du Pôle de développement culturel et artistique, 
elle est également le lieu historique qui a vu naître bon nombre d'initiatives culturelles et artistiques dans la ville. En ef-
fet, c'est au sein des murs ou dans l'enceinte du jardin de la MJC, que sont venus se rassembler, répéter ou se produire 
les premiers groupes de musique aux influences Hip-Hop. C'étaient les prédécesseurs des jeunes artistes ou groupes 
d'aujourd'hui comme Talangu, Goli et bien d’autres. C'est également ici que ce sont formés les premières associations 
de Mbiwi. Une légende raconte même que Zily, une grande chanteuse mahoraise, aurait passé la porte de la MJC à plu-
sieurs reprises pour s'entraîner. Le bâtiment de cette MJC est un lieu de rassemblement pour la jeunesse chiconienne 
et d’accompagnement pour les graines de talents qui ont débuté ici. Des générations de jeunes chiconiens sont passées 
dans ces lieux pour se divertir le temps d'un après-midi, découvrir lors d'un atelier ou simplement se rassembler sous le 
porche pour discuter. Il est donc un symbole social et culturel fort de la ville, délaissé pendant un temps.

ZOOM SUR LES LIEUX EMBLÉMATIQUES DE L'ÎLOT : 
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Modalités d'occupation de la MJC :

2) Lors de la seconde phase de permanence, depuis octobre 2021 : 
La Ville de Chiconi occupe les deux salles polyvalentes du sous-sol, + jardin + parvis + bureau du perma-
nent au R+1 libéré pour PP7. L'Association MJCSC tout le R+1 sauf bureau permanent + couloirs et sanitaires 

3) Le futur pôle de développement culturel et artistique : 
« Comment imaginer une forme de gestion qui accompagne la richesse d'acteurs qui occupent l'espace et 
qui l'animent quotidiennement ? » 

1) Pendant la première phase de permanence : 
La Preuve par 7 et la Ville de Chiconi occupe les deux salles polyvalentes au RDC + jardin + parvis + bureau 
du permanent au R+1. L'Association MJCSC tout le R+1 sauf le bureau du permanent + couloirs et sanitaires, 
elle est soumise à un objectif de dynamisation et création d'activités socio-culturelles sur 3 ans.

/ LA MJC : DIFFÉRENTS ACTEURS QUI OCCUPENT 
ET ORGANISENT LES LIEUX

T
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UN PROJET DE RÉHABILITATION POUR LE BÂTIMENT DE LA 
MJC, ISSU DES USAGES PRÉFIGURÉS

   Un projet de préfiguration pour une 
école de musique à Chiconi, qui pourrait 
être accueillie dans le bâtiment de la MJC 
rénovée:
Additionné à sa fonction de tiers lieu social et cultu-
rel, le bâtiment de la MJC est également pressenti 
pour accueillir la préfiguration de l'école de musique 
en actes. Ce projet issu de l'analyse de la 1ère phase de 
la permanence, est initié par les services de la ville, en 
partenariat avec 3 associations culturelles de la ville : 
SARERA - CHOCCHOKOU NABAWANE - CHARAFA LIANAMI

Leur volonté est de rassembler les associations 
cultuelles et culturelles, sous un objectif commun, 
celui de la transmission des pratiques suivantes : 
    CHANT / VOCAL 
    SOLFÈGE (théorie)
    INSTRUMENT (fabrication et pratique)
À la genèse du projet est mise en place une conven-
tion entre la DAC et la ville de Chiconi, afin d'établir 
tout ce qui pourrait être fait en terme de culture à 
Chiconi, notamment en lien avec les scolaires.
A ce titre, la direction de la culture et du patrimoine 
est en charge de la médiation chez les CE1, et la di-
rection de la politique de la ville est en charge de la 
médiation extra-scolaire.
 
Programme prévisionnel de la future 
école de musique en actes :
      4 Ateliers (gaboussi, chant, maoulidi shenge, mbiwi)
     4 Intervenants 
     3 Associations (technique de la voix et des
     instruments)
     2 intervenants extérieurs (techniques de 
     vocalise et le solfège)

Une première phase d'intervention sur l'îlot, 
issue des expérimentations de la permanence.
La réhabilitation du bâtiment de la MJC : 
Le programme de réhabilitation a été réalisé par la commune 
de Chiconi, en prenant en compte la préfiguration des usages 
testés lors de la première phase de la permanence. Cette 
dernière a révélé un besoin de salles d'expression musicale, 
artistique et physique, pour y pratiquer la danse, le chant, 
la musique, le théâtre, une activité physique... L'appel d’offre 
demande à ce que la démarche de programmation ouverte 
menée à l’échelle de l’îlot et de ce bâtiment soit prise en 
compte dans les études de conception et dans le chantier, 
pour offir ainsi des espaces « capables », c’est-à-dire adap-
tés aux usages présents, et adaptables à des usages futurs 
non programmés. En effet, il s’agit de « construire et penser 
réversible », mais aussi de réhabiliter le bâtiment de la MJC 
alors que les orientations programmatiques et urbaines de 
l’ilot culturel ne sont pas toutes arrêtées, que la permanence 
se poursuit, et qu'elles vont faire l’objet d’une étude de pro-
grammation ultérieure.

Au-delà des travaux urgents de remise en état (clos et cou-
vert, notamment la toiture qui est très dégradée, et les me-
nuiseries/serrureries qui ne permettent plus d’assurer la sé-
curité du bâtiment), la ville a élaboré un programme global 
de réhabilitation. L'architecte mandataire du projet, sur une 
base d’échanges avec les services de la ville, et d’économie 
de moyen pour une écologie de construction, a proposé de 
conserver le corps du bâtiment, d'en réaménager l'intérieur 
et revoir la toiture. Le RDC est alors composé d'espaces ca-
pables : des salles polyvalentes dont le traitement acous-
tique permet d'y intégrer un programme musical. Le 1er étage 
est conçu pour pouvoir fonctionner indépendamment de la 
partie RDC, qui accueillera les bureaux des différentes as-
sociations - la MJCSC notamment - et d'une partie de la 
direction de la culture et du patrimoine. 
Enfin, unr nouvelle toiture, détachée du corps du bâtiment, 
permet d'ajouter un 2e étage entièrement ouvert et ventilé 
pour pratiquer toute forme d'activité culturelle, artistique ou 
encore sportive. Cela permettra également de couvrir une 
surface de 450 m² extérieure au RDC, afin de pouvoir conti-
nuer à pratiquer les lieux en saison des pluies. Cette proposi-
tion de grand toit émane notamment des nombreux usages 
actuels observés sous le porche de la MJC – lieu de réunion 
formelle comme informelle, répétitions musicales et dan-
sées, ateliers, malgré la petitesse de l’endroit (19 m²).

 2 jours / semaine

Le programme pour la réhabilitation :

RDC :
- 3 salles polyvalentes pour un total de 151 m2

- 1 espace exterieur couvert pour un total de 450 m2

- des locaux techniques pour un total de 27 m2

R+1 :
- 4 bureaux pour un total de 113 m2

- Une salle de réunion de 53 m2

R+2 :
- 1 local de rangement pour un total de 25 m2

- Un espace d'expression couvert sur un total de 207 m2
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POURSUIVI PAR LA CRÉATION D'ESPACES CAPABLES:
PRÉFIGURATION DES NOUVEAUX PROGRAMMES
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(1)

(3)
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OBSERVATION DES PROGRAMMES 
PRÉFIGURÉS DANS LE BÂTIMENT DE LA MJC : 

La permanence est aussi l'occasion de pouvoir observer, de près, les usages préfigurés par le programme de la 
direction de la culture et nourrir l'étude des usages. Comprendre les programmes et observer leur test en direct 
dans l'espace permet d'inclure une dimension encore plus humaine et proche du détail dans l'élaboration de la 
programmation.
Ici, la "fiche usage" analyse les configurations spatiales d'un atelier "écriture-composition musicale" qui s'inscrit 
dans la dynamique de formalisation des pratiques musicales contemporaines enclenchée par la Ville avec certains 
acteurs locaux et extérieurs à la commune. Pendant une semaine, des ateliers quotidiens ont eu pour pour but 
d'accompagner des pratiquants dans la formalisation de leur pratique (chant , instrument, écriture).

(1) Attention portée sur un point 
    surface d'écriture / transmission 
    visuelle 

(2) Disposition des participants 
     en U / support d'écriture 

(2) Va et viens permanents de 
     l'espace  ouvert directement  
     sur l'entrée principale, est vécu 
     comme une gêne 

Composition centrée sur un point

@Hiolin Camille

Apports extérieurs bénéfiques
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(4)

@Hiolin Camille 43

/ ATELIER DE COMPOSITION, ÉCRITURE ET INTERPRÉTATION MUSICALE
Formalisation d'une pratique professionnelle :
-  Portée sur 6 angles d’approche : 
    écriture / voix / interprétation / stratégie   
    de cohésion de groupe / composition / arrangement
-  Permettre aux jeunes musiciens de concrétiser le travail 
    sur un enregistrement 
-  Travail sur le répertoire connu et formalisation d’un nouveau 
répertoire

Du mardi 19.10.2021 au vendredi 22.10.2021, tenu au RDC de la MJC

Programme : 
    3 SESSIONS (réparties sur toute 
     l'année)

    10 ARTISTES / GROUPES MUSICAUX    

    20 JEUNES CONCERNÉS

« Comment tirer parti des usages testés lors de la préfiguration d'un atelier 
de composition musicale, pour la rédaction du programme du futur pôle de 
développement culturel et artistique ? » 

Apports extérieurs bénéfiques Nuisances sonores

Transmission visuelle : La première phase du travail est réalisée en groupe, accompagné d'un profes-
seur de musique. Il est question de texte, de rimes et de composition d'un morceau. L’acte lié nécessite 
un espace suffisamment grand (entre 50 et 80m2) pour accueillir tous les participants ainsi que des 
supports d'écriture. Le calme doit être respecté pour permettre aux participants de rester concentré 
Un éclairage naturel et une ouverture sur l'extérieur favorisent les esprits créatifs. L'espace doit pouvoir 
se moduler en fonction des ateliers (groupes plus ou moins importants).

Espace d'interprétation : L'atelier se poursuit par un moment d'interprétation qui nécessite de l'es-
pace, des instruments, et un système de correction acoustique permettant de garder le son le plus 
juste et neutre possible. Cette phase peut être faite en groupe ou seul. L'espace doit être suffisant pour 
pouvoir accueillir entre 1 et 10 personnes à la fois, accompagnées éventuellement d'instruments de 
musique traditionnels ou contemporains.

Lieu de répétition, d'écoute et d'enregistrement : La dernière phase du travail se déroule en auto-
nomie avec le professeur de musique encadrant. Le participant / groupe et le professeur se retrouvent 
dans l'espace clos et insonorisé du studio d'enregistrement et procèdent à l'interprétation et la cor-
rection du morceau composé. Il sont assis tous les deux, équipés d'un instrument (celui choisi par le 
musicien participant). Lors de cette phase, il est compliqué de se rendre compte de la production, faute 
de ne pouvoir s'enregistrer. Il est donc utile d'intégrer, en plus d'un lieu de répétition, un espace adapté 
à l'enregistrement et l'écoute pour corriger la performance. 

Les besoins qui ressortent, les espaces qu'il faut programmer :
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ZOOM SUR LES LIEUX EMBLÉMATIQUES DE L'ÎLOT : 

Un espace polyvalent qui accompagne des 
pratiques cultu(r)elles au quotidien 

Quelques usages et évènements acceuillis sur le plateau polyvalent :
    Manzaracas / Les week-ends - durée : 1 jour ou 2 jours - de 11h30 à 20h00. 
    Organisés tous les week-ends d'avril à septembre en saison sèche, puis moins regulièrement lors de la  
     saison humide. Ils rassemblent des familles entières mahoraises qui se retrouvent sous de grandes 
     tentes, posées à même le sol, recouvertes de grandes nattes décorées de tissus colorés et dorés, 
      bercées par les sons entraînants du Mbiwi ou des percussions. Ils peuvent accueillir de 30 à 100 convives. 
    Festival Milatsika / Tous les ans au mois d'octobre - durée : 1 week-end - de 17h30 à 2h00. 
     Accueille des artistes de l'île, de l'océan indien et internationaux. Tous les ans, la scène est montée sur le   
     plateau polyvalent. Tous les soirs, ce sont entre 3 et 6 groupes/artistes qui se produisent devant 2 000 
     festivaliers.
    Spectacle de danse / 11 août 2021 - 1 représentation ponctuelle - de 17h30 à 2h00.    
    Organisé par l'association Hip Hop évolution, accompagnée par les musiciens de Chiconi, menés   
    par Massondi Said Ali sur le thème du mariage. Mise en place d’une scène sur le plateau, de  
    gradins et de protection contre la pluie

Aujourd'hui, le plateau polyvalent/sportif du quartier mairie-MJC, endosse le rôle de place publique, lieu de 
divertissements sportifs mixtes et de rassemblements de la jeunesse. Il est le noeud intergénérationnel dans l'îlot. 
C'est à la fois ici que l'on organise les plus conséquents Manzaracas du village et c'est également le lieu unique 
pour accueillir l'organisation et la diffusion du connu et attendu festival Milatsika. Néanmoins, ce n'est pas l'espace 
le mieux entretenu et propice aux pratiques observées sur les lieux. Il fait l'objet de beaucoup de tensions au vu de 
la pluralité des usages qu'il accueille, ainsi que de ses qualités acoustiques faibles, voire mauvaises. Il est à la fois un 
repère pour les rassemblements de la jeunesse et l'ancien stade des associations sportives. La ville a pour projet 
de déplacer la pratique du sport hors de l'îlot culturel. Pourtant, il est nécessaire de considérer son rôle fédérateur 
dans l'îlot. Pour cause, c'est cet espace qui maintient la jeunesse, de manière quotidienne et spontanée, dans l'îlot. 
C'est pour cette raison qu'il doit être considéré comme espace multi-usage, à l'attention de plusieurs générations

« Le plateau polyvalent, entre spontanéité des usages du quotidien et adapta-
bilité aux évènements festifs de la cité : comment maintenir la mixité généra-
tionnelle et programmatique au sein de l'îlot de la culture ?  »

44
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Utilisation de l'espace pour un festival 
- Montage d'une scène contre le mur nord 
- Poste de régisseur son disposé à l'opposé
- Spectateurs en demi-cercle devant la scène
- Contrôle des accès organisé en amont des deux 
portes (périmètre sécurisé)   

Utilisation de l'espace pour un Manzaraca 
- Montage de chapiteau pour se protéger du soleil/pluie 
- Nattes disposées au sol / repas servis à même le sol
pour les femmes
- Installation de tables et chaises pour les hommes
- Pas de contrôle des accès principaux 

Usages courants observés du plateau 
sportif les samedis, dimanches et     
mercredis de vacances scolaires

/ LE PLATEAU POLYVALENT OU SPORTIF

45
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ZOOM SUR LES LIEUX EMBLÉMATIQUES DE L'ÎLOT :
« Le studio et le Burger à la rash, entre légitimité d'occupation et capacité 
d'accueil. Comment deux espaces peuvent questionner les seuils et les lieux 
transitoires et spontanés de la culture ?  »

46

Le travail de terrain et d'enquête avec les acteurs locaux a permis de révéler les initiatives et ému-
lations culturelles de deux lieux aux ambitions bien distinctes. Ce sont également deux lieux limi-
trophes, qui pourrait cohabiter à travers leurs usages. D'un côté, le studio de répétition, utilisé par de 
nombreux groupes de Chiconi. Il accueille des artistes avec des pratiques formalisées, que l'on peut 
qualifier de "reconnues" car identifiées par les institutions communales. De l'autre, d'autres acteurs 
qui ont des pratiques plus informelles et spontanées et qui ne sont pas clairement identifiés par la 
ville, et qui se retrouvent pour certains au "Burger à la rash" attenant.

(1)

(2)

(3)

(4) (5)

(6)

(7)

(1) espace nécessaire pour un 
chanteur
(2) espace nécessaire pour un 
guitariste/chanteur
(3) tapis au sol : absorption du 
bruit
(4) espace nécessaire pour un 
batteur
(5) 1 amplificateur sonore géré 
par le technicien
(6) 5 basses sonores réparties 
dans l'espace 
(7) 6 points de relais 
électriques (prises, disjoncteur)

Studio en situation de répétition :

Le studio de répétition : un lieu qui gagnerait à 
être davantage ouvert dans son utilisation
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/ LE STUDIO DE RÉPÉTITION

Le studio d'enregistrement :

Un espace adapté aux attentes, issu d'une forte demande, organisé en interne
L'installation du studio de répétition est issue d'un projet de l'association Milatsika, dont la mise en oeuvre a été 
permise grâce à un financement de la DAC Mayotte à destination de l'association. L'espace est mis à disposition 
par cette dernière, sur prise de rendez-vous auprès du gestionnaire, DAMAN studio conventionné par la ville via 
la direction de la culture et du patrimoine, qui est également le président de Milatsika. Daman studio est une 
société d'audiovisuel et de photographie, qui assure également un accompagnement technique pour les mu-
siciens et artistes qui occupent le studio. Ces derniers doivent faire la demande pour obtenir un créneau de 
répétition. Les habitants de Chiconi sont prioritaires. 
Le studio a été installé, fin 2018, dans une structure légère tramée, type algéco, assemblé avec des éléments de 
préfabrication sur place. D'une superficie de 28 m2, le studio accueille une batterie, 4 micros, un système audio, 
composé d'un amplificateur sonore et de 5 basses sonores. Le lieu est intégralement insonorisé grâce à un revê-
tement du sol, des murs et des plafonds traités en feutrine, en liège ou avec des tentures. L'espace est climatisé 
et entretenu par un agent d'entretien. Il est refermable à clef et sécurisé par le portail qui clôture la parcelle. 

Chaque jour de la semaine, à partir de 18h, le studio est occupé par un artiste ou un groupe ; le reste de la journée, l'espace 
est bien souvent inoccupé. Cela est principalement dû aux rythmes de vie des artistes qui ne vivent pas de leur passion 
et occupent un métier à côté. Le reste de la journée, nous avons pu observer que peu de personnes s'engagaient dans la 
cour du studio, qui est pourtant en accès simple et situé à côté du bureau de la Direction de la cullture et du patrimoine. 

En parallèle de lieu de répétition, il a pu être observé, au cours des entretiens menés par la permanente, la présence 
d'autres acteurs culturels, qui ne formalisent pas leur pratique de la même manière, mais qui ont recours à des espaces 
de répétition ou d'enregistrement "bricolés" à leur domicile. C'est ainsi que nous avons pu visiter et découvrir la présence 
d'un Home studio chez un jeune musicien. L'enjeu est donc de comprendre comment il est possible de concilier l'espace 
de répétition du studio mis à disposition par Milatsika avec Daman studio pour accompagner tant les ambitions d’acteurs 
culturels reconnus, que celles de jeunes artistes, dont la pratique est émergente, mais bien réelle. Il nous apparaît utile 
de s'interroger sur la capacité d'un seul espace de repétiton et sur le besoin, formulé par le tissu culturel, en termes de 
studio d'enregistrement. 

Identifier les temporalités d'usages pour considérer toutes les dynamiques

« Le matériel c’est une 
galère sur l’île ! Il y a 
déjà eu beaucoup de 
vol, car il n'existe pas 
de vraie solution de 
stockage sécurisé à 
disposition »
BIG-H, chanteur et guitariste du 
groupe TALANGU 
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Le site du "Burger à la rash":

Un lieu émergent de la culture, adressé à la jeunesse de Chiconi :
Le Burger à la rash se situe entre l'actuel bâtiment de la mairie et le studio de répétition. Il a longtemps 
été occupé par un restaurant nommé le Fouhara, grâce à une mise à disposition de la commune. Ce com-
merce a perdu en intensité, et le restaurateur a dû cesser son activité. Depuis, un jeune habitant de Chiconi 
s'est établi sur cet emplacement pour ouvrir son commerce de restauration rapide nommé le "Burger à la 
rash". La mise à disposition de cette parcelle est conflictuelle entre l'ancien et actuel usager et complexe 
dans sa gestion (le département est propriétaire et la ville gestionnaire. Selon les services de la ville, il est 
important de clarifier et régulariser le statut et l’occupation de la parcelle. Ainsi, la Ville, en janvier 2022, 
entend d'abord stabiliser l'activité de restauration du Burger, pour la pérenniser par la suite. Pour ce faire, 
elle a incité l'équipe du Burger à la rash à mener des certaines démarches administratives et de formations, 
conditions nécessaires pour que l'équipe puisse poursuivre ses activités de restauration. Cela permettrait 
ainsi de favoriser la poursuite et la création d'événements culturels sur le site, aujourd'hui encore soumis 
aux incertitudes de conditions d'occupation.

Qui tente d'accueillir les initiatives spontanées : 
En plus d'assurer un service de restauration rapide dans un quartier qui en est dépourvu, un jeune artiste 
de musique urbaine, accompagné d'un groupe d'amis, a proposé d'exploiter l'espace dans le cadre d'un 
événement festif et artistique. Cette initiative est née sur Instagram lors du confinement. Ils ont mis en 
place des Lives sur Instagram pour donner l’occasion aux jeunes de Chiconi de se produire sous forme 
de sessions d’improvisations. Cela s’est concrétisé par une vraie session d’Open Mic sur le site du Burger 
à la Rash, lors d’une soirée organisée pendant les vacances scolaires de 2020 et le ramadan.
À l'initiative du même groupe de jeunes, une relation s'est nouée avec une association de théâtre : ça a 
été l'occasion de mettre en place des sessions d’expressions théâtrales avec l'association portée par une 
habitante de Chiconi. Une microscène a été installée sur le site, à l'aide de palettes de réemploi faisant 
office de plancher surélevé. Une toile, tendue sur l'ancien camion de pizza laissé à l'abandon par l'ancien 
propriétaire, a permis de projeter des visuels ou clips vidéo.

ZOOM SUR LES LIEUX EMBLÉMATIQUES DE L'ÎLOT : 
Les entretiens ainsi que les observations qui ont nourrit cette étude ont su réveler un lieu qu'on 
pourrait qualifier de "tiers-lieu", qu'il nous apparait intéressant de considérer dans la programmation 
du pole de développement culturel et artistique. Le site du Burger à la rash, à son échelle, tente de 
se faire une place dans le tissu urbain en activant l'activité de restauration et en proposant une offre 
culturelle, artistique et festive aux jeunes initiés à la musique urbaine de Chiconi.

Le Burger à la rash, un potentiel tiers lieu culturel 
pour la jeunesse à Chiconi 

Enjeux et potentialités du lieu :
- Capter, valoriser et exprimer des dynamiques culturelles,
issues d'initiatives spontanées (Open mic, sessions 
d'expression scéniques, initiations à la musique urbaine,
mini-concert). 
- Mettre en place une activité de services dans un 
secteur amené à drainer des évènements festifs, culturels 
et artistiques.
- Intégrer une jeunesse enthousiaste et demandeuse, en leur don-
nant une place dans la construction d'un réseau culturel riche à 
Chiconi
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/ LE SITE DU BURGER À LA RASH

espace utilisé par 
restaurateur du Burger à 
la rash

ancien camion pizza
du restaurateur précédent

Lieux de rassemblement 
de la jeunesse (15-30 ans)

Studio de répétition ouvert aux artistes de 
la commune / sur réservation de créneaux horaires 

Bacs de tri et de compostage installés
par les services de la commune.  

Restaurant fast food «le burger à la rash»

Lieux de rassemblement 

Surface 

Estrade improvisée en palettes de 
réemploi pour des ateliers d’expression
théâtrale  

Minis scènes ouvertes «OPEN-MIC» pour les jeunes 
qui pratiquent la musique urbaine 
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ZOOM SUR LES LIEUX EMBLÉMATIQUES DE L'ÎLOT : 
« Comment programmer un lieu de diffusion et de formalisation culturelle qui 
rassemble et qui ressemble à la pluralité des pratiques culturelles à Chiconi ? 
Comment programmer une salle de spectacle sur mesure qui propose des es-
paces capables et appropriables au quotidien ? »

La ville de Chiconi a fait le choix, dans son projet global pour la culture, de programmer une salle de spectacle 
pour répondre aux attentes des artistes locaux  grâce à la construction d’un lieu culturel et artistique permet-
tant : des représentations, des pratiques professionnelles et amateurs, des formations, de l'apprentissage. Ce 
lieu doit être adaptée aux pratiques locales, aux ambitions nationales et internationales et doit accompagner 
la ville dans sa programmation culturelle quotidienne.

 

Ambitions et considérations contextuelles pour le programme 
du pôle musicale / salle de spectacle :

Un contexte en constante évolution sur l'île :
1 / Une croissance démographique importante, qui doit être anticipée à l'aide de moyens 
  mutables et réversibles.
2 / Prise en compte de la tradition orale et ancestrale sur laquelle se base les formes de transmission, 
  pédagogie et apprentissage sur l'île.
3 / Un contexte culturel et historique qui se traduit par des manifestations populaires sur la  
   place publique et qui ne doit pas être gommé au profit d'une harmonisation venue de la métropole.

50

Des ambitions programmatiques et politiques :
Un projet global : Disposer d'un lieu pour la Diffusion - la Médiation  - la Formation - les Pratiques.
Des ambitions à court terme : Disposer d'un lieu pour permettre aux acteurs locaux et extérieurs de  
                                                créer, enregistrer puis produire. 
Des ambitions à moyen terme : Développer l'économie culturelle et la création d'emploi effectifs.
Des ambitions à long terme : Faire de ce lieu un pôle de formation aux métiers liés à l'économie
                                                culturelle et artistique ; former, accompagner et valoriser les 
                                                  ressources humaines locales.

Le haut de l'ilot culturel, une topographie
complexe 

Propositions d'orientations pour le projet de construction
1 / Une prise en compte des usages et de la thermique pour créer un bâtiment adapté aux intempéries 
et aux caractéristiques climatique qui intègre les ressources humaines et materielles locales (chan-
tiers d'accompagnements et de formations, utilisation des matériaux locaux, et activation de l'économie 
constructive locale). 
2 / Penser en terme de modularité des espaces pour une imbrication des programmes en fonction 
     des temporalités d'utilisation des espaces mutualisables.

(1)

(2)

Bâtiment de la MJC
Chemin de la MJC
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/ LES  BESOINS RELEVÉS DE LA SALLE DE SPECTACLE 
POUR LE PÔLE MUSICAL 

(3)

(4)

    Un espace de diffusion pour des évènements de grande envergure
    Un espace de diffusion et de médiation pour des évènements quotidiens locaux
    Un espace d'expression corporelle et scénique pour pratiquer, répéter et créer
     Un espace d'accueil  et de réception d'évènements pluridisciplinaires locaux ou de rayonnement national       
    Un espace dédié à la répétition et au montage de projets artistiques et musicaux 
    Un espace dédié à l'enregistrement, l'écoute et le montage de projets artistiques et musicaux
    Des espaces de rangement et de stockage sécurisé de matériels sonores et techniques
    Des espaces d'accueil, de gestion et restauration pour les équipes techniques et artistes
    Des espaces d'information, de service et de restauration pour les publics accueillis sur le site                            

Parcelles 709 &710
+ local du club de Handball Habitations sur le 

haut du chemin de 
la MJC

Besoins en espaces relevés pour le pôle musical / salle de spectacle :

Etat existant des parcelles 709 et 710

Mutualisation, localisation et articulation entre ces espaces à étudier dans le cadre de l'étude programmatique et de faisabilité
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Le Festival MILATSIKA : 

Assurer l'organisation et la sécurité du festival :  
Un point essentiel pour les organisateurs

Le festival Milatsika qui se tient annuellement à Chiconi, sur le plateau polyvalent, a permis d’insuffler une vraie 
dynamique évènementielle dans la ville. Le succès de ce dernier a donc conforté l’envie des élus locaux de faire 
de ce festival, plus qu’une manifestation événementielle, un projet culturel et artistique à part entière, matéria-
lisé par des lieux de diffusion et de formalisation. 

Le festival Milatsika : Génèse d'un projet culturel pionnier à Chiconi
Informations et propos recueillis auprès de Zidni Saindou Dimassi, dit Del Zid, par Camille Hioiln fin 2021.
 Milatsika est un festival qui est né d’une initiative forte, une envie presque obstinée de faire quelque chose pour 
le domaine musical et artistique à Mayotte. Pour le comprendre, il faut revenir à l’été 1999. Zidini Saindou Dimassi, 
fort de toutes les expériences festivalières et événementielles vécues et organisées (une tournée de concerts 
pour le groupe RAGNAO DZOBY entre autres), décide de monter un évènement musical valorisant la culture musicale 
mahoraise. À la suite de cette expérience, une seule phrase va persister dans l’esprit de Del : « Il faut que je fasse 
quelque chose à Mayotte ». L’objectif de ce vaste projet artistique est de donner la possibilité à des artistes de se 
confronter à d’autres cultures, dans le but de favoriser l’émulation entre artistes mahorais et artistes extérieurs.

Après 3 ans de conceptions mais également de rencontres décisives entre Erwan Larsul, professeur de lettres et 
passionné de musique, et Serge Trouillet, un saxophoniste reconnu qui organisait la 1ere édition du « Prix musique 
de l’océan indien », le projet voit le jour en octobre 2007 sur le plateau polyvalent. Près de 1500 personnes assistent 
aux concerts organisés pour l’évènement à Chiconi. Le Festival Milatsika est inauguré par des groupes d’artistes 
mahorais et 5 groupes d’artistes extérieurs, venant de Madagascar, des Comores et de l’île de la Réunion. À la fin de 
cette première édition, les avis sont partagés : le succès est présent mais il se pose en décalage avec les habitudes 
mahoraises, l’oreille des Mahorais n'étant pas habituée au type de pratiques musicales proposées.

Milatsika, c’est aussi une équipe ; lors de la 1ere saison en 2007, elle est composée d'« anciens potes ». Ils contribuent 
au bon déroulement du show sur scène et en coulisse. Ils assurent la logistique et la gestion des bénévoles. À 
l’issue de la 5ème édition, un essoufflement se ressent. À cette époque, Del prend conscience de la nécessité 
de faire confiance et de déléguer certains points de ce projet. Il décide de prendre en compte les initiatives de 
l’équipe ; il parvient alors à faire confiance à une équipe qui se réinvente. Cette équipe devient force de propositions 
et de suggestions quant aux choix artistiques. Par cette action, Del réussit ainsi à fédérer un noyau dur. La 6ème 
édition marque un tournant dans l’organisation : les membres sont actifs, la motivation et l’émulation artistique en 
ressortent alors plus fortes, ravivées, rajeunies. 
Milatsika, c'est également un public qui vient toujours nombreux assister aux concerts. En 2015, une enquête est 
menée sous forme de questions posées aléatoirement aux participants pendant et après le festival. Elle révèle les 
raisons du succès de ce festival : les gens y viennent pensant qu'il est le seul festival dans l'île et que l’on s'y sent 
en sécurité. Également, certaines personnes viennent de loin pour assister au festival et souhaiterait séjourner 
à Chiconi le temps du festival. On observe également plus de métropolitains le vendredi et plus de mahorais le 
samedi à partir de 22h, s'inscrivant ainsi dans des habitudes culturelles et locales.

Un village qui se mobilise et s'organise pour le bon déroulement d'un évènement :
L'organisation du festival est essentiellement assurée par des locaux, donc des chiconiens, qui s’investissent 
dans ce festival. Ici, la légitimité prime : « À Chiconi, pas de limites, car je suis chez moi, pas de craintes 
et d’hésitation pour faire des choses ». Impliquer la société civile dans le travail d’organisation, c’est une 
manière de créer un projet commun, d'abord un bien puis un intérêt commun. Par exemple, une association 
de femmes du village a été sollicitée afin de faire la cuisine pour les équipes techniques et les musiciens qui 
se déplacent. C'est ainsi une manière de créer de la convivialité en interne par l'intégration de la population, 
qui participe ou organise le bon déroulement de ce moment. La commune met à disposition le service 
technique, des moyens techniques et des lieux pour le festival. 

52



53

Le Festival MILATSIKA : 
/ACCUEILLIR LA FÊTE ET LA DIFFUSION CULTURELLE

Une anthropologie sociale et culturelle :
Chiconi fait parti des villages où les habitants sont très représentés dans les services communaux et les structures 
locales, ce qui favorise largement une solidarité de village.
Selon Del Zid, directeur de la culture et du patrimoine, Chiconi est historiquement le premier village où les habitants 
osent et n'ont peur de rien, une certaine réputation qui perdure encore. La population issue des migrations malgaches 
aurait contribué à faire de Chiconi un village caractérisé par son ouverture sociale et culturelle.
Un encadrement par les aînés : 
La sécurité du festival compte également sur la légitimité, presque patriarcale, de "l’association des papas". Ils incarnent 
une figure de sagesse et de respect, face à une partie de la jeunesse pouvant se montrer malintentionnée et à l'insécurité 
existante à Mayotte. Cela peut ainsi opérer une forme d'autorité tacite, mais bien réelle . C'est une forme de réponse et 
de solution face à la délinquance qui peut parfois décourager la tenue et le bon déroulement des évènements. 
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« Ici, on danse sur la 
musique, on laisse notre 
imaginaire vagabonder. 
Avec le festival, on voulait 
apporter une autre manière 
de voir la musique, donner 
à découvrir des musiques 
pas seulement dansantes, 
mais qui permettent la 
sérénité de l’âme et de 
l’esprit. »
Del Zid, fondateur de Milatsika
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« Comment fédère-t'on et responsabilise-t'on les usagers dans le 
fonctionnement de ces lieux ? »

L'îlot culturel aujourd’hui : des lieux d'expressions de la culture aux statuts 
et modalités d’occupations aussi diverses que les acteurs qui les pratiquent

La question foncière est très complexe à Mayotte, entre un régime coutumier d’usage du sol, un 
droit colonial apparu lors du protectorat français - qui n’a donné d’immatriculations qu’à certains 
propriétaires européens - et un processus de départementalisation engageant un phénomène 
de régulations (régularisation des titres existants, dérogations pour débloquer les très grandes 
indivisions, question des fonciers appartenant au département ou à l’Etat mais habités depuis des 
générations, etc.) L’application des règles d’urbanisme et de construction reposant sur le parcellaire 
peut ainsi se heurter à quelques complexités à Mayotte. Le territoire de Chiconi est particulièrement 
marqué par les grandes indivisions. La relation entre propriété, usage, occupation trouve donc un 
écho singulièrement fort sur l'île. 
Dans le cadre de cette étude, nous avons mené un travail d'enquête et de compréhension des 
statuts et propriétés de chacune des parcelles de l’îlot de la culture, qui appartienent à la commune 
et au département. Néanmoins, dans le cadre du projet d’aménagement de cet îlot qui se réfléchit 
à l’échelle communale, il sera nécessaire d’élargir le périmètre d’étude aux parcelles voisines. Afin 
de mieux comprendre le fonctionnement foncier de l'îlot, nous le décomposons en fonction des 
caractères suivants : propriété, gestion et mise à disposition, et enfin occupant et usage d'occupation. 
Afin d'alimenter la réflexion sur la future gouvernance et gestion des équipements du Pôle de 
développement culturel et artistique, nous avons observé les fonctionnements existants et pratiqués 
quotidiennement par les acteurs sur place. Il s’agit donc de dresser un premier état des lieux des 
capacités de gestion de certains acteurs - culturels ou non – qui gèrent, utilisent, ou occupent 
différents lieux de cet îlot : la mairie, le bâtiment de la MJC et son parvis, le plateau polyvalent, le site du 
Burger à la rash et du studio de répétition ainsi que les parcelles situées au delà du plateau et du bâtiment 
de la MJC. 

Une série de cartes présente ainsi les propriétaires, les gestionnaires, les occupants et le degré 
d'accessibilité des lieux.  
Ces cartes sont aussi l'occasion de mettre l'accent sur la cogestion et mises à dispositions multiples 
dont certains lieux emblématiques de l'îlot culturel font déjà preuve. La MJC appartient à la Ville de 
Chiconi : elle est gérée en partenariat entre les services de la commune (Direction de la culture et 
Politique de la ville) et la « maison-mère», l'association MJCSC. L’association a pour objectif d'activer le 
lieu en termes d'action et d'offre socioculturelle, ainsi que d'opérer une forme de gestion des mises à 
dispositions et occupations temporaires des autres associations (de la commune ou extérieures). La 
MJCSC, mais également la ville, assurent ainsi une sorte de relais entre la commune et les membres 
des associations de la ville de Chiconi. 
On observe aussi d'autres lieux comme le plateau sportif polyvalent, espace ouvert et accessible 
sans restriction, faisant partie du domaine privé de la commune et géré par cette dernière. Cet 
espace est occupé aussi bien par des associations ou membres de la société civile, qui en font la 
demande auprès de la mairie, que par des acteurs indépendants, regroupés en aucune organisation, 
qui viennent l'utiliser aussi régulièrement que possible (rassemblements sportifs ou sociaux observés 
quotidiennement à partir d'une certaine heure de l’après-midi). Il est donc important de regarder, à 
l’échelle de chaque lieu, l’organisation et les relations de gestion qui s’opèrent afin de définir un 
format adapté.

3.4  Gouvernance et gestion au sein de l'îlot culturel
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Des espaces qui peuvent être mutualisés et intégrés 
au tissu bâti existant de la ville.

3.5  Fiches synthèses : Les besoins et premières pistes 
d'orientations programmatiques pour le pôle de déve-
loppement culturel et artistique

«  Comment tirer les enseignements d'une programmation ouverte, dans l'écriture 
d'un projet de pôle de développement culturel et artistique ?  »

Parmi les lieux et espaces cartographiés grâce au travail de terrain, nous avons pu établir trois grandes caté-
gories d'espace :
- Les espaces dits de transmission qui englobent la formation, l'initiation et la médiation aux pratiques artis-
tiques et culturelles. 
- Les espaces dits de formalisation qui intègrent davantage la diffusion des pratiques ainsi que la création et 
l'accompagnement des praticiens dans ce sens. 
- Nous pouvons également relever la pratique seule, qui relève davantage de l'activité quotidienne et permet 
d'identifier les lieux de rassemblement et répétition comme nous l'avions développé plus haut. 
Nous proposons dans un premier temps de les énoncer, puis nous verrons quels lieux peuvent être mutuali-
sés, à l'aide d'un organigramme exposé plus loin. 

La formation et l’accompagnement des dynamiques associatives ou des acteurs indépen-
dants (formations accélérées, séminaire, rendez-vous mensuels)

L’installation de points de travail pour les instances culturelles (développement de la di-
rection de la culture, bureaux des associations à accueillir, renforcement de l'association mère)

DES LIEUX ET ESPACE DE TRANSMISSION POUR :

Le rassemblement et l’accompagnement des dynamiques associatives ou des acteurs 
indépendants

L’accompagnement et de formation pour la pratique musicale et technique (studio de ré-
pétition plus conséquent, salles d’ateliers/de formation aux métiers de techniciens et ingé-
nieurs sons)

L’expression corporelle et artistique pouvant accueillir des effectifs importants et une pra-
tique sportive, facilement accessible et mise à disposition des associations et porteurs de 
projets (salle de danse, d’expression théâtre ou de répétition)   

Ces lieux dont le besoin est exprimé ou constaté, aussi variés soient-ils, posent la question de la mutualisation, 
de la gestion et de la gouvernance du futur pôle. Nous proposons de rassembler certains lieux par usage, 
compatibilité programmatique, effective d’accueil et éventuelles nuisances . Des premières pistes d'orientations 
à l’échelle de l’îlot concluent et ouvrent les perspectives de cette étude. La répartition des programme à 
l'echelle de l'ilot sera à affiner et définir dans la phase de programmation à venir, à partir d'avril 2022, avec 
l'équipe de programmistequi sera retenue par la Ville de Chiconi.

Pour l’heure, nous proposons un premier organigramme au regard des usages et besoins déjà relevés. 
L’articulation entre les différents lieux du pôle culturel et leur lien avec le reste du quartier (accès, espaces 

Synthèse des besoins identifiés par l'étude des usages : 
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LIEUX ET ESPACES DE FORMALISATION POUR :

La pratique quotidienne de la culture et des rituels de la vie culturelle mahoraise (salle com-
munale/des fêtes, espace public couvert) 

L’expression corporelle et artistique pouvant accueillir des effectifs importants et une pra-
tique sportive, accessible et mis à disposition des associations et porteurs de projets (salle de 
danse, d’expression théâtre ou de répétition)   

L’accompagnement et de formation pour la pratique musicale et technique (studio de 
répétition, plus conséquent, salles d’ateliers/de formation aux métiers de techniciens et ingé-

La diffusion et création culturelle et artistique diffusable au grand public, pour des évène-
ments ponctuels nécessitant une organisation un gestion des intervenants, bénévoles, ser-

LIEUX ET ESPACE DE LA PRATIQUE QUOTIDIENNE

L’accompagnement et la formation pour la pratique musicale et technique (studio de répé-
tition, plus conséquent, salles d’ateliers/de formation aux métiers de techniciens et ingénieurs 
sons) (également présent dans les lieux de formalisation)

Espace public ouvert et facilement appropriable, qui permet la cohabitation des pratiques 
et une mixité d’usage pour varier les profils et faire de la mixité une première étape de l’ini-
tiation. Faire coexister les programmes et les utilisateurs, pour créer des ponts de curiosité.    

Le rassemblement et d’échanges informels autour des pratiques culturelles et artistiques, 
espace d’expressions spontanées   

La restauration et de services d’accueil des publics et usagers du pôle  

Espace d’accueil de manifestation sociale, politique ou culturelle, ouverte, mais dont les 
accès peuvent être régulés et exploités en cas de forte pluie 
(également présent dans les lieux de formation)

Espaces techniques de stockages et de maintenance des dispositifs sonores et techniques, 

publics, commerces) a été pensée en intégrant l’idée de différentes échelles de la pratique et des acteurs qui 
font l’expérience du territoire. La motivation principale de cet organigramme est de proposer un îlot culturel 
mixte, dans le sens de dessiné pour accueillir les ambitions de tous les acteurs culturels, et plus largement 
usagers de Chiconi et de l'île de Mayotte.
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ORIENTATIONS PROGRAMMATIQUES : 

/
SALLE DE SPECTACLE
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/PROPOSITION D'ORGANIGRAMME POUR LE PÔLE DE
 DÉVELOPPEMENT CULTUREL ET ARTISTIQUE
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ORIENTATIONS PROGRAMMATIQUES : 
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/DIAGNOSTIC SPATIAL ET PROGRAMMATIQUE PAR
 LIEUX EMBLÉMATIQUES IDENTIFÉS
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